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Le scénario
idéal pour 
les Russes
Par Mohamed Habili

D
éjà avant le 24
février dernier, on
savait ce que vou-
lait Kiev : se déro-

ber aux accords de Minsk et
reprendre la Crimée à la
Russie. Aujourd'hui aussi on
sait ce qu'il veut : libérer la
Crimée, mais désormais éga-
lement le Donbass,
Zapporijjia et Kherson. En
revanche, on ne sait pas
quelles sont les intentions de
Moscou, s'il compte en rester
là ou prendre d'autres
régions, dont Odessa, ou
Kharkiv, ou même Kiev, à nou-
veau. Pour l'heure, il semble
surtout occuper à repousser
la contre-offensive ukrainien-
ne, et à défendre la centrale
nucléaire de Zapporijjia, que
les Ukrainiens font mine de
vouloir reprendre d'assaut.
Mais comme tout indique que
leur contre-offensive est
vouée à l'échec, dans la
mesure où elle n'a pas d'ores
et déjà tourné court, on peut
supposer que les Russes ne
vont pas en rester là, mais
bientôt se remettre en mouve-
ment. Cela, de toute façon, on
ne tardera pas à le savoir.
Quelques jours suffiront pour
nous apporter tous les éclair-
cissements souhaitables. On
n'en saura pas plus long pour
autant sur les véritables buts
de guerre des Russes, s'il
s'agit pour eux de se conten-
ter de ce qu'ils ont pris déjà,
ou si pour eux aussi l'appétit
vient en mangeant. 

Suite en page 3

«Nous avons la ferme volonté de notre président de la République»
Saida Neghza, concernant la relance économique du pays

Page 3

Ouverture de la session parlementaire

Députés et sénateurs ont repris, hier, le chemin de l'hémicycle de Zighoud-Youcef, à
l'occasion de l'ouverture de la nouvelle session parlementaire ordinaire 2022-2023 lors

des deux cérémonies de reprise d'activité. De nombreux projets de textes sont au
programme de cette nouvelle session. Page 3

Goudjil : «Les engagements de Tebboune
commencent à se traduire sur le terrain»
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Par Thinhinane Khouchi

L
a rentrée universitaire,
prévue le 17 septembre
en cours, approche à
grands pas et les prépa-

ratifs s’intensifient. S’exprimant,
hier, sur les ondes de la Radio
nationale, le directeur des ensei-
gnements des premier et
deuxième cycles au ministère de
l’Enseignement supérieur et de
la Recherche scientifique, Seif
Edine Amara, a indiqué que «les
orientations du Président sont
claires dans ce sens, à savoir
l’attention accordée, cette
année, à la qualité de l’enseigne-
ment supérieur et à l’employabili-
té de ses diplômés, avec le
souci de hisser le niveau des
programmes aux standards inter-
nationaux», tout en rassurant que
«beaucoup de choses sont en
cours d’exécution». Il a cité, dans
ce sens, l’exemple des deux
nouvelles écoles ouvertes l’an-
née dernière, à savoir l’Ecole des
mathématiques et celle de
l’Intelligence artificielle, mais
également celles en train de voir
le jour s’agissant des Ecoles de
l’agriculture saharienne, à Adrar
et à El-Oued. Une décision
entrant en droite ligne dans la
priorité du gouvernement pour
plus de sécurité alimentaire qui

devient un enjeu stratégique.
Revenant au sujet de l’évaluation
et l’accréditation des pro-
grammes des enseignements,
l’invité de la radio a expliqué :
«Comme cela existe dans
d’autres pays, il s’agit d’agences
totalement indépendantes du
ministère». Amara a annoncé le
démarrage d’une autre école, et
ce, «dans le souci d’être plus
proche de la société, Il s’agit
d’une ENS (Ecole nationale
supérieure) dédiée à la formation
des formateurs et qui va prendre
en charge la catégorie des

élèves du secondaire sourds et
muets, parce qu’il y a un vide
concernant cette catégorie
sociale». Concernant la rentrée
universitaire, contrairement aux
années précédentes, elle aura
cette année lieu le 17 septembre,
alors que la rentrée scolaire est
prévue pour le 21 du même
mois. Amara a expliqué que par
rentrée officielle universitaire, il
est surtout entendu «le cours
inaugural auquel assistera cette
année le ministre de
l’Enseignement supérieur à
l’Université de Mascara». Il est a

rappeler que le ministère de
l’Enseignement supérieur et de
la Recherche scientifique avait
«adressé» une note à tous les
recteurs des établissements uni-
versitaires et responsables des
œuvres universitaires concer-
nant les mesures à prendre pour
assurer la réussite de la rentrée
universitaire 2022-2023, insistant
sur le «retour au système habituel
adopté avant la pandémie Covid-
19» en assurant tous les moyens
humains et matériels. Mercredi
dernier, à travers un communi-
qué, le ministère avait indiqué

que le département de
l’Enseignement supérieur a mis
l’accent sur le mode d’enseigne-
ment devant être adopté lors de
l’année universitaire 2022-2023,
citant l’organisation des activités
pédagogiques en présentiel
pour les modules essentiels, et
certains modules horizontaux et
de découverte. Il s’agit aussi de
l’adoption du télé-enseignement
pour quelques matières horizon-
tales et de découverte secon-
daires, notamment avec l’amé-
lioration de la situation pandé-
mique en Algérie, préconisant
d’éviter le système de groupes.
«L’organisation de l’enseigne-
ment, le lancement des cours et
l’association des instances
scientifiques restent à l’apprécia-
tion des recteurs», souligne la
note. Les recteurs et les respon-
sables des œuvres universitaires
sont appelés à faire preuve de
vigilance en matière de suivi de
la situation sanitaire en prenant
attache avec les directions de la
santé des wilayas, selon le
ministère. La note du ministère a
mis l’accent, en outre, sur la
nécessité de dispenser des
cours durant la journée de same-
di et de prolonger les horaires
d’enseignement jusqu’à 18h00,
tout en veillant à l’exploitation de
l’ensemble des structures péda-
gogiques pour renforcer l’ensei-
gnement en présentiel. 

T. K.

Des agences d’accréditation pour hisser
la qualité de l’enseignement supérieur 

Rentrée universitaire 

 «En application des orientations du président de la République, une attention toute particulière est désormais
accordée à la qualité de l'enseignement supérieur et à l'employabilité  de ses diplômés, avec le souci de hisser 

le niveau des programmes aux standards internationaux», a indiqué, hier, un responsable au ministère 
de l'Enseignement supérieur et de la Recherche scientifique.
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Une campagne de sensibilisa-
tion sur le 6e Recensement

général de la population et de
l’habitat (RGPH), prévu du 25
septembre au 9 octobre 2022, a
été lancée hier à Alger. Cette
campagne qui sera marquée par
l’organisation, notamment de
tables rondes et d’émissions sur
les médias audiovisuels, verra
l’intervention de professeurs uni-
versitaires et de représentants
de différents ministères et orga-
nismes publics. Plusieurs
thèmes liés à cette opération
seront traités lors de cette cam-
pagne. Il s’agit notamment de
définir les objectifs de ce recen-
sement et son apport pour le
développement national et local.
«Le RGPH et le système national
statistique», ainsi que «le RGPH
et les catégories vulnérables»
figurent également parmi les
principaux thèmes qui seront
abordés lors de cette campagne.
Etant la seule opération statis-
tique structurante réalisée de
manière exhaustive, le RGPH
permet d’avoir une riche base de
données et une batterie d’indica-
teurs socio-économiques per-
mettant d’éclairer la décision

publique pour une meilleure
prise en charge des besoins
croissants de la population et 
l’amélioration du service public.

Plus de 52 000 agents 
recenseurs mobilisés

Plus de 52 000 agents recen-
seurs, près de 8 000 agents
contrôleurs et 3 000 formateurs
seront mobilisés lors de cette
opération qui vise à collecter les
données sur la population et le
parc logement dans un délai
déterminé, moyennant des sup-
ports de collecte (via tablettes ou
questionnaires en format papier
accessoirement). 

Le RGPH, qui se déroule
simultanément dans tout le terri-
toire national, constitue une opé-
ration phare dans le système
national d’information statistique
du pays, note la même source. Il
s’agit d’un inventaire exhaustif
de la population et du logement
à une date de référence donnée,
ainsi que de leurs caractéris-
tiques et qui s’effectue en trois
phases (recensement, exécu-
tion, exploitation des données).
Les données du recensement

sont utilisées pour la mise en
place, le suivi et l’évaluation des
politiques publiques au niveau
national et local, la mise à dispo-
sition du public d’informations
statistiques actualisées dans les
domaines socio-économiques,
l’évaluation des progrès accom-
plis par rapport aux engage-
ments entrepris au niveau inter-
national et pour les besoins de
recherche, d’études et d’ana-
lyses, explique la même source.
Le RGPH distingue quatre caté-
gories de population dont le
ménage ordinaire ou collectif, le
ménage nomade, la population
comptée à part et la population
sans domicile fixe. 

Pour une banque
de données socio-

démographique
L’ONS précise que le recen-

sement concerne toutes les per-
sonnes qui résident sur le terri-
toire national, y compris les
étrangers, présents pendant la
date de référence du recense-
ment ou absents temporaire-
ment. Il s’agit de recueillir des
informations socio-démogra-

phiques et économiques pour
chaque membre du ménage
(identification des membres du
ménage, nuptialité, fécondité
des femmes non célibataires,
mobilité et migration, éducation
et scolarité, utilisation des tech-
nologies de l’information et de
la communication, difficultés
motrices sensorielles et cogni-
tives et activité économique). 

Le recensement concerne
aussi les décès survenus dans
le ménage au cours des 12 der-
niers mois, ainsi que le départ à
l’étranger (émigration) au cours
des 5 dernières années. Le
RGPH concerne, en outre,
toutes les constructions à
usage d’habitation et les carac-
téristiques du parc logement
(tous les logements occupés,
inoccupés, secondaires, non
encore livrés, abandonnés etc.)
et tous les logements à usage
professionnel. 

Lors de l’opération, l’agent
recenseur recueille des infor-
mations sur la construction, le
logement ainsi que les commo-
dités et l’équipement du ména-
ge.

Meriem B.

En prévision du recensement général

Lancement, hier, d'une campagne de sensibilisation

Présidence 
Abdelmadjid

Tebboune
s’entretient avec
son homologue

italien
LE PRÉSIDENT de la
République, Abdelmadjid
Tebboune, s’est entretenu,
hier, par voie téléphonique,
avec son homologue italien, le
Président Sergio Matarella,
selon un communiqué de la
Présidence de la République.
La même source ajoute que
les deux parties ont échangé
des points de vue autour des
relations bilatérales et des
questions d’intérêt commun,
tout en soulignant l’excellence
des relations entre les deux
pays amis dans divers
domaines. Les deux parties
ont également abordé, à cette
même occasion, les moyens
d’accélérer la concrétisation
des résolutions et les
différentes décisions prises
lors des dernières visites
respectives des deux chefs
d’Etat. De même qu’ils ont
assuré le maintien des canaux
de communication en
permanence, ouverts pour
servir les intérêts des deux
peuples. R. N.
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Goudjil : «Les engagements de Tebboune
commencent à se traduire sur le terrain»

Ouverture de la session parlementaire

Par Louisa A.R.

D
ans son allocution
d’ouverture, le prési-
dent du Conseil de la
nation, Salah Goudjil, a

déclaré que les engagements du
président de la République com-
mençaient à se traduire sur le
terrain et dans différents sec-
teurs. L’Algérie amorce, trois ans
à peine après l’élection du
P r é s i d e n t A b d e l m a d j i d
Tebboune, une importante étape
marquée par la concrétisation
successive de ses 54 engage-
ments, a-t-il ajouté. Selon lui, le
Président Tebboune  a «mis les
points sur les i pour une lecture
adéquate et précise dans tous
les domaines, à l’intérieur
comme à l’extérieur du pays».
Indiquant que la réalisation de
l’autosuffisance et l’exploitation
de toutes les potentialités du
pays sont de nature à conforter
davantage les décisions poli-
tiques de l’Algérie et renforcer sa

voix, Goudjil a jugé que «le point
le plus important à retenir est que
l’Algérie n’a pas de dette exté-
rieure». A l’ouverture de session
parlementaire de l’APN, son pré-
sident, Ibrahim Boughali, a
déclaré que «notre pays se pré-
pare à un décollage économique
et social, et nous devons suivre
le rythme de l’évolution».
L’ampleur des défis exige, selon
lui, une intensification des efforts
et le niveau de ce que le prési-
dent de la République exige.
Selon le président de l’APN,
«l’Algérie a prouvé qu’elle était
capable de réaliser le décollage
souhaité, et les Jeux méditerra-
néens sont la meilleure preuve
de la force de l’Algérie, dont
notre vaillante armée a fait preu-
ve à travers le défilé militaire, ce
qui nous a permis de rassurer la
nation que ce défilé était porteur
de messages forts adressés à
l’étranger».

La paix et la stabilité
en Algérie, fruit 

de la volonté sincère
du chef de l’Etat 

Le président de l’APN, Brahim
Boughali, a affirmé, pour sa part,
que «la paix et la stabilité que
connaît l’Algérie sont le fruit de la
volonté sincère du président de
la République, Abdelmadjid
Tebboune, et grâce aux institu-
tions du pays qui ont prouvé leur
cohésion avec le peuple». «Elles
ont été également rendues pos-
sibles grâce aux institutions du
pays qui ont prouvé leur cohé-
sion avec leur patrie et leur
peuple, en tête desquelles

l’Armée nationale populaire
(ANP)», a souligné  encore
Boughali. «Les grandes étapes
franchies par l’Algérie, à com-
mencer par la garantie de sa
sécurité et de sa stabilité, ont été
rendues possibles grâce à une
volonté politique, forte et sincère,
exprimée et traduite par le prési-
dent de la République,
Abdelmadjid Tebboune, à travers
un programme ambitieux et des
promesses formulées lors de sa
campagne électorale, des pro-
messes qui se concrétisent jour
après jour», a précisé le prési-
dent de la chambre basse du
Parlement. Ajoutant, dans le
même contexte, que «le prési-
dent de la République,
Abdelmadjid Tebboune, a ordon-
né la révision des salaires des
travailleurs, les allocations pour
les retraités et une augmentation
de l’allocation de chômage».
«Ses instructions prouvent que le
citoyen est l’une des priorités du

Président Tebboune», a-t-il préci-
sé. Pour conclure, il a déclaré :
«Nous espérons être au niveau
des aspirations de l’Etat et du
citoyen. L’ampleur des défis
nécessite une intensification des
efforts, et un travail doit être fait
sur la réunification et les ingré-
dients pour décoller sont dispo-
nibles». La présente session sera
marquée par l’examen de plu-
sieurs textes de loi de haute
importance nationale, notam-
ment ceux relatifs à l’information,
au rassemblement pour le ren-
forcement de l’unité nationale,
ou encore celui lié au finance-
ment du terrorisme et le blanchi-
ment d’argent. Il sera aussi
question de la révision du code
des collectivités locales et de la
loi de finances 2023, laquelle
devra contenir les propositions
d’augmentation des salaires,
des pensions de retraite et des
allocations de chômage.

L. A. R.

Députés et sénateurs ont repris, hier, le chemin de l'hémicycle de Zighoud-Youcef, 
à l'occasion de l'ouverture de la nouvelle session parlementaire ordinaire 2022-2023 

lors des deux cérémonies de reprise d'activité. De nombreux projets de textes sont 
au programme de cette nouvelle session.

Saida Neghza, présidente de
la Confédération générale

des entreprises algériennes
(CGEA), est revenue sur les
mesures économiques, l’attracti-
vité du marché national et les
engagements fermes du prési-
dent de la République, dans un
entretien accordé au journal
«L’Expression». Mme Neghza,
répondant à une question sur
l’audience que lui a accordée le
Président Tebboune, a indiqué
avoir «abordé le volet écono-
mique, et notamment le blocage
que présentait l’absence d’un
code de l’investissement». «Il a
été particulièrement sensible à la
question ainsi qu’aux autres défis
que forment la lutte contre la
bureaucratie et les mauvaises
pratiques du temps passé», a-t-
elle souligné, ajoutant que «tout
le monde aura remarqué que
Monsieur le Président a réservé
un suivi continu au code de l’in-
vestissement et s’emploie à faire

mettre en œuvre tous les ingré-
dients pour la réussite de la
relance économique du pays».

Concernant la décision du
chef de l’Etat de faire de l’année
2022 une année strictement éco-
nomique, Saida Neghza rappel-
lera : «Nous avons nous-mêmes
souhaité, à l’occasion du Forum
international de la femme de
décembre 2021, pour que 2022
soit effectivement l’année de 
l’économie par excellence».
Neghza n’a pas manqué de pré-
ciser que son organisation
entretient de bonnes relations
avec les autres organisations
patronales avec lesquelles «nous
sommes régulièrement en
concertation lorsqu’il s’agit des
grandes questions économiques
nationales…». Au sujet des
entreprises françaises, elle dira
que s’il est vrai que ces der-
nières «accusent un recul par
rapport aux entreprises turques
et chinoises, elles demeurent

bien présentes sur le territoire
national et les échanges entre les
deux pays démontrent que la
France est un partenaire impor-
tant». Interrogée sur son appré-
ciation du nouveau code de l’in-
vestissement, la présidente de la
CGEA rétorquera : «Déjà, il a le
mérite d’exister enfin, j’aurai sou-
haité qu’il aille un peu plus et
qu’il renvoie à moins de textes
d’application, mais je reste opti-
miste». Et d’enchaîner en affir-
mant que les blocages ne relè-
vent pas que des seules
banques, lois ou lourdeurs
bureaucratiques, mais qu’il s’agit
d’une «chaîne où tous les
maillons sont importants». Quant
à l’intérêt porté par les étrangers
à l’investissement en Algérie, elle
a expliqué que «les opérateurs
économiques rencontrés au
cours de mes déplacements,
notamment lors de mes activités
au sein de l’Organisation arabe
du travail, de Businessmed, de

Businessafrica et de
l’Organisation internationale des
employeurs, m’ont permis de
mesurer le degré d’attractivité du
marché national et l’intérêt qu’il
constitue». Et de conclure en
mettant en avant les atouts du
marché algériens et précisant
que «nous avons la ferme volon-
té de notre président de la
République et une diplomatie
économique mise en place sur
sa décision et dont les résultats
positifs commencent à être
observés». Massi S. 

Saida Neghza, concernant la relance économique du pays

«Nous avons la ferme volonté de notre président de la République»

Lamamra  à propos du Sommet arabe

L'Algérie est prête à
accueillir les délégations

participantes 
Le ministre des Affaires
étrangères et de la
Communauté nationale à
l'étranger, Ramtane Lamamra,
s'est félicité, hier à Alger, des
résultats de la réunion du
groupe de Médiation
internationale sur le Mali dont il
a présidé les travaux, samedi à
Bamako. Dans une déclaration
à la presse en marge de
l'ouverture de la session
parlementaire ordinaire à
l'Assemblée populaire nationale
(APN), concernant sa
participation à la réunion du
groupe de Médiation
internationale à Bamako, M.
Lamamra a affirmé que sa
mission était «réussie» et qu'il
existait des «horizons
prometteurs» pour les relations
bilatérales entre l'Algérie et le
Mali et pour l'Accord de paix et
de réconciliation au Mali, issu
du processus d'Alger. Pour
rappel, M. Lamamra avait
présidé, samedi à Bamako, la
réunion du groupe de
Médiation internationale sur le
Mali, consacrée à l'évaluation
du processus de mise en
œuvre de l'Accord de paix et
de réconciliation au Mali, issu
du processus d'Alger. Par
ailleurs, le ministre des Affaires
étrangères a affirmé que les
préparatifs étaient en cours
pour la tenue du Sommet
arabe, ajoutant que l'Algérie
«est prête à accueillir les
délégations participantes» à ce
sommet, prévu début
novembre.  

R. N. 

Le scénario idéal
pour les Russes

Suite de la page une

C
e qu'on sait avec cer-
titude, c'est que dans
tous les cas de figu-
re, ils ne restitueront

pas la Crimée, annexée depuis
maintenant des années. Le
scénario idéal pour eux, ce
serait que le pouvoir représenté
par Volodymyr Zelensky tombe
et qu'il soit remplacé par un
autre, disposé quant à lui à
négocier avec eux. Pour peu
qu'on y pense, ce scénario n'ar-
rangerait pas qu'eux, mais
d'abord tout ce que l'Ukraine
compte de pro-russes, tout de
même des millions, et tout ceux
qui en Europe sont d'avis
qu'avoir de bonnes relations
avec la Russie est primordial,
pour la paix aussi bien que
pour l'économie, sur le conti-
nent et même dans le monde.
Un coup d'Etat en Ukraine met-
trait fin à la menace de guerre
nucléaire pesant à la fois sur
l'Europe et sur le monde. La
guerre en Ukraine n'est pas une
guerre comme une autre, c'est
déjà une guerre mondiale, les
uns la menant par eux-mêmes,
avec leurs propres soldats, les
Russes et les Ukrainiens, et les
autres par procuration, c'est-à-
dire avec le sang des autres,
celui des Ukrainiens. Un conflit
de cette nature ne peut pas res-
ter indéfiniment confiné dans
un seul pays. Le pouvoir actuel
ukrainien est le produit, il est
vrai indirect, d'un coup d'Etat.
Qu'il soit lui-même renversé par
un coup d'Etat, ce ne serait que
juste retour des choses. Si cela
advenait maintenant, l'Europe
n'aurait même à souffrir de l'hi-
ver, à subir ses rigueurs, qu'elle
ne pourrait pas éviter autre-
ment, contrairement à ce que
lui racontent ses dirigeants. Le
froid et des faillites en cascade,
sous le double effet d'une
récession commencée et du
décuplement du coût de l'éner-
gie, appelés à empirer l'une
comme l'autre. Les populations
européennes l'accepteront-
elles ? Peu probable. A moins
de déclarer la guerre, ce qui de
toute façon ne semble pas être
dans les calculs de leurs diri-
geants. Pas de guerre en effet
sans sacrifices, du sang et des
larmes. Mais des souffrances
sans la guerre, est-ce normal,
est-ce logique ? Le risque n'est
pas négligeable que les
peuples européens se révol-
tent. Or rien de tel si un coup
d'Etat se produit à Kiev dès
avant l'hiver. Qu'on songe aux
souffrances économisées, aux
vies épargnées. Et le spectre
d'une guerre nucléaire qui se
dissipe. Et l'économie qui
repart. Mais qui n'en voudrait
pas ? M. H.

LA QUESTION DU JOUR
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Par Lamia H.

L
e ministre qui répondait
aux préoccupations de
représentants d'agricul-
teurs des wilayas de

l'Est du pays en marge d'un
regroupement régional sur les
préparatifs à la campagne
labours-semailles de la saison
agricole 2022-2023 à la maison
de la culture Malek-Haddad en
présence du secrétaire général
de l'Union nationale des paysans
algériens (UNPA), Abdellatif
Dilmi, a indiqué que les résultats
réalisés dans le domaine agrico-
le font état de la concrétisation
d'un taux d'autosuffisance attei-
gnant les 100 % dans certaines
filières comme la production des
fruits et légumes ainsi que les
viandes rouges et blanches.

S'agissant de l'évolution de
l'agriculture, le ministre du sec-
teur a indiqué que les quatre der-
nières années ont connu des
périodes de sécheresse compa-
rativement à l'actuelle saison
agricole qui sera marquée, selon

la première évaluation actuelle,
par la réalisation de «très bons»
résultats, compte tenu, selon lui,
des efforts déployés par les agri-
culteurs, éleveurs et acteurs
dans le domaine agricole.

Affirmant que toutes les pré-
occupations soulevées dans les
wilayas ont été prises en consi-
dération, le ministre a déclaré au
sujet de la sécheresse qui a mar-
qué Constantine et d'autres
régions, affectant plus de 930
agriculteurs de cette wilaya,
qu'«il sera procédé au prolonge-
ment de la période de paiement
du crédit Rfig en leur faveur pour
une durée d'une année ou deux,
et qu'ils pourront également
bénéficier de ce crédit au titre de
l'année actuelle pour lancer la
campagne labours-semaille avec
les début de la saison agricole».

Dans ce cadre, le ministre de
l'Agriculture et du
Développement rural a affirmé,
s'agissant de l'opération d'in-
demnisation des agriculteurs
affectés par le phénomène de la

sécheresse, qu'elle (l'opération)
obéit au cadre réglementaire
spécifique comprenant l'inter-
vention des autorités locales et
«ni les agriculteurs ni les gestion-
naires ne peuvent passer outre
ces lois cadres», ajoutant que les
solutions nécessaires seront
trouvées «dans les meilleurs
délais possibles pour cette caté-
gorie d'agriculteurs affectés».

Il a tenu à assurer que les prix
des engrais du sol «ne change-
ront pas, et ce, après les consul-
tations effectuées à ce sujet avec

les entreprises spécialisées en la
matière relevant du ministère de
l'Energie et des Mines».

Dans ce cadre, il a ajouté que
leurs prix ont été plafonnés à 
3 500 DA/quintal, quant aux
engrais de profondeur dont 80 %
sont importés de l'étranger, leurs
prix ont connus une importante
augmentation, a-t-il fait savoir,
précisant qu'un dossier a été éla-
boré à ce sujet en vue de le
déposer dans les meilleurs
délais auprès du gouvernement
pour réduire de la valeur de ces

engrais et contribuer à l'optimisa-
tion du rendement de la produc-
tion agricole. «Il sera procédé à
la culture du tournesol qui néces-
site l'utilisation de la même caté-
gorie d'engrais et  itinéraire tech-
nique des céréales dans cer-
taines wilayas dont les expé-
riences ont fait état d'un bon ren-
dement et aussi dans des wilayas
du Sud», a-t-il annoncé, considé-
rant que cette orientation
«consolidera l'économie nationa-
le et les exportations également».

L. H. 

Agriculture

 Le ministre de l'Agriculture et du Développement rural, Mohamed Abdelhafid Henni, a affirmé, depuis
Constantine, que l'Algérie a pu répondre à plus de 70 % de ses besoins en matière de produits agricoles.

Plus de 70 % de l'alimentation
assurés par la production nationale 

D ans un communiqué du ministère
des Affaires étrangères, publié ce
samedi soir, l'Algérie a accueilli

«avec satisfaction» la nomination du
Professeur Abdoulaye Bathily, en tant que
nouveau Représentant spécial du
Secrétaire général de l'ONU pour la Libye
et chef de la Mission d'appui des Nations
unies en Libye (Manul). L'Algérie a égale-
ment exprimé sa volonté de coopérer
étroitement avec lui pour mener à bien la
noble mission qui lui est confiée.
«L'Algérie accueille avec satisfaction la
nouvelle de la nomination du Professeur
Abdoulaye Bathily en tant que
Représentant spécial du Secrétaire géné-
ral de l'ONU pour la Libye et chef de la
Mission d'appui des Nations unies en

Libye (Manul)». C'est ce qu'a, d'abord,
souligné le ministère des Affaires étran-
gères et de la Communauté nationale à 
l'étranger dans une déclaration. Et d'ajou-
ter : «Eminent diplomate et panafricaniste
engagé, le Professeur Bathily a à son actif
des contributions remarquables à des
œuvres de paix à travers des efforts méri-
toires de promotion de solutions paci-
fiques négociées à des situations conflic-
tuelles complexes».

Le Président Tebboune 
se réjouit du choix

d'Abdoulaye Bathily
En outre, «le président de la

République, Abdelmadjid Tebboune, qui

a eu l'opportunité d'évoquer personnelle-
ment avec le Professeur Bathily la crise
libyenne et d'autres foyers de tension en
Afrique, se réjouit de son choix et tient à
assurer le nouveau Représentant spécial
pour la Libye de son plein soutien». 

Il a félicité le Secrétaire général des
Nations unies, Antonio Guterres, pour
ce choix judicieux et le Conseil de sécu-
rité pour l'approbation de cette nomina-
tion à l'unanimité de ses membres.

Le Président Tebboune a exprimé
«également à son frère Macky Sall, pré-
sident de la République du Sénégal et
président en exercice de l'Union africai-
ne, sa satisfaction pour cette distinction
d'un digne fils du Sénégal et de l'Afrique
pour conduire cette mission de paix en

Libye avec, pour la première fois, la
mobilisation des ressources de sagesse,
de conciliation et de bonne volonté dont
la tradition panafricaine de vivre
ensemble dans l'harmonie atteste l'effi-
cacité». 

«Tout en félicitant chaleureusement le
Professeur Bathily pour sa nomination,
l'Algérie exprime sa volonté de coopérer
étroitement avec lui pour mener à bien la
noble mission qui lui est confiée. Elle
appelle toutes les parties libyennes à
coopérer pleinement avec le Professeur
Bathily et à saisir cet heureux développe-
ment pour un sursaut collectif salutaire
dans l'intérêt du peuple libyen frère»,
note, encore, la même source.

Amar Gh.

Crise libyenne 

L'Algérie accueille avec satisfaction la nomination
du Représentant spécial de l'ONU

L' Observatoire national de
la société civile (ONSC)
a tenu, samedi à Alger,

sa 3e session ordinaire consa-
crée au débat de la thématique
«La société civile dans le contex-
te des défis nationaux et interna-
tionaux de l'heure».  «La tenue de
la session ordinaire de
l'Observatoire, une année après
son installation officielle par le
président de la République,
Abdelmadjid Tebboune, est une
preuve qu'il avance vers la réali-
sation des objectifs pour les-
quels il a été créé», a affirmé le
président de l'ONSC,
Abderrahmane Hamzaoui, à l'ou-

verture des travaux de cette ses-
sion. 

Il a mis en exergue, dans ce
cadre, «la place importante
conférée aujourd'hui à la société
civile, grâce, a-t-il dit, à la volonté
du président de la République et
la constitutionnalisation du rôle
de la société civile».  Cette
session sera consacrée au
débat de plusieurs dossiers
«importants» relatifs à des ques-
tions nationales qui sont «au
cœur» des préoccupations de la
société civile, des questions
internationales, ainsi que la pré-
sentation des rapports des six
commissions permanentes de

l'Observatoire, a fait savoir M.
Hamzaoui. 

Par ailleurs, le président de
l'Observatoire a salué les déci-
sions des autorités suprêmes du
pays et leur souci de créer des
organismes nationaux impor-
tants qui ont renforcé la scène
nationale, à l'instar du Conseil
supérieur de la jeunesse (CSJ),
de la Haute autorité de transpa-
rence, de prévention et de lutte
contre la corruption, ainsi que
d'autres décisions, telles l'octroi
de l'allocation chômage, le code
de l'investissement et les
réformes éducatives qui ont
impacté «positivement» le vécu

économique du citoyen.  Au
plan international, M. Hamzaoui
s'est dit confiant que la dyna-
mique diplomatique dont a fait
montre l'Algérie récemment vis-
à-vis des causes internationales
ainsi que sa présence à l'échelle
arabe se mettra encore davanta-
ge en valeur avec la tenue du
Sommet arabe considéré
comme «une halte importante et
une opportunité pour soutenir
les causes justes». Par ailleurs, il
a fait état de la tenue, mi-sep-
tembre en cours à Oran, du
«Forum arabe intergénération-
nel, pour une action arabe com-
mune», lequel regroupera les

organisations de la société civile
en vue de «schématiser la
coopération commune et soule-
ver les recommandations au
prochain Sommet arabe prévu à
Alger». Les travaux de la 3e ses-
sion ordinaire de l'ONSC porte-
ront sur les derniers préparatifs
des assises nationales de la
société civile, prévues vers la fin
de l'année en cours, et l'annonce
du site web de l'Observatoire,
lequel constituera «une platefor-
me fédératrice des différentes
organisations associatives pour
accueillir et suivre leurs préoccu-
pations». 

R. N.

Société civile

L'Observatoire national tient sa 3e session ordinaire à Alger



Par Salem K.

L
a Société nationale de
sidérurgie (SNC) a été
créée en 1964 avec
pour mission de mettre

sur pied le complexe d'El Hadjar,
inauguré effectivement le 19 juin
1969 dans la commune de Sidi
Amar, wilaya d'Annaba, par l'an-
cien président Houari
Boumediène (1932-1978).

La première coulée de fonte
du haut fourneau n° 1 a été réali-
sée par des bras et cadres algé-
riens formés par l'Etat dans des
universités internationales
constituant un staff technique et
dirigeant intégré qui avait relevé

le défi de construire les autres
unités du complexe qui est deve-
nu un leader régional de la sidé-
rurgie. Les réalisations du pro-
cessus productif se sont succé-
dé, par la suite, avec la mise en
service des aciéries et laminoirs
à chaud et à froid le 15 mai 1972,
avant l'inauguration, en 1980, du
haut fourneau n° 2.

Le complexe Sider El Hadjar
s'est positionné comme base
industrielle lourde dans une
logique d'«industrie industriali-
sante et intégrée» qui a favorisé,
selon ses cadres dirigeants,
«l'apparition d'un réseau d'unités
industrielles publiques et privées
dont l'activité dépend directe-

ment des produits ferreux».
Avec le parachèvement des
structures de son processus pro-
ductif et l'augmentation de sa
capacité à près de 2 millions de
tonnes d'acier liquide par an, le
complexe Sider El Hadjar est
devenu un géant de la sidérurgie
à l'échelle nationale et régionale,
un symbole de la politique d'in-
dustrialisation de l'Algérie et une
locomotive de l'industrie et de la
relance économique.

Cette dynamique écono-
mique du complexe lui a permis
d'employer 22 000 travailleurs,
créant ainsi une dynamique
sociale dans l'Est du pays, mais
aussi de relancer la formation et

la recherche dans le domaine
sidérurgique avec la création
d'une unité de recherche au sein
du complexe, des partenariats
avec l'université, l'ouverture
d'instituts de formation spéciali-
sés, outre la prise en charge des
stagiaires du secteur de la
Formation professionnelle dans
la wilaya.

Au cours de ce processus, le
complexe Sider a été confronté à
des difficultés l'ayant empêché
d'atteindre un niveau de rentabi-
lité garantissant l'équilibre finan-
cier, des difficultés qui ont impo-
sé une ouverture de capital sans
efficacité avec des partenaires
étrangers à partir de 2001. En
2016, l'Etat décide de mettre fin à
ce partenariat et d'acquérir l'inté-
gralité du capital du complexe
qui redevient une entreprise
publique relevant du Groupe
industriel public Sider, dénom-
mée Sider El Hadjar, expliquent
des cadres du département de
communication.

La décision de mettre un
terme au partenariat et de
reprendre le complexe a consti-
tué un choix stratégique à
dimensions socio-économiques
qui réaffirme l'attachement de
l'Etat à ses acquis économiques
et sociaux et son engagement à
accompagner ce complexe sym-
bole pour retrouver sa place
dans le tissu industriel national et
participer à la relance écono-
mique nationale.

Le complexe a bénéficié,
dans ce cadre, d'un plan d'inves-

tissement en deux tranches. La
première, lancée en 2015, a
porté sur la modernisation et la
requalification du haut fourneau
n° 2 et des installations de sou-
tien pour en porter les capacités
de production à 800 000
tonnes/an, a-t-on relevé. Les
efforts de réhabilitation de l'usine
El Hadjar ont permis, en 2020,
d'affirmer le niveau de qualité de
ses produits ferreux et du mode
de sa gestion par l'obtention de
la certification ISO 9001, en plus
du certificat de conformité de sa
production de tubes sans soudu-
re destinés au transport des pro-
duits pétroliers et gaz. Le com-
plexe Sider El Hadjar s'étend sur
832 hectares et emploie 5 748
travailleurs, sa capacité de pro-
duction actuelle atteint 800 000
tonnes de produits ferreux plats
et longs, de ronds à béton et de
tubes. 

Durant l'année 2021, Sider El
Hadjar a exporté pour 65 millions
de dollars de produits ferreux,
selon les responsables du com-
plexe qui misent sur le lance-
ment de la seconde tranche du
plan d'investissement, encore en
suspens, qui prévoit la moderni-
sation et la rénovation des acié-
ries, des laminoirs, de l'unité
d'oxygène, outre l'acquisition
d'équipements pour la chaîne de
production afin de permettre à
l'usine de retrouver sa capacité
compétitive et dépasser le seuil
de 1,2 million tonnes/an, est-il
souligné.                   

S. K.
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Symbole de l'industrie sidérurgique
face au défi de l'efficience économique
 Le complexe sidérurgique Sider El Hadjar à Annaba, symbole de l'industrie lourde et la base de la sidérurgie dans le

pays, fait face à des défis économiques lui imposant d'affirmer son efficience et son potentiel compétitif pour
accompagner la dynamique d'édification de l'économie algérienne.

L a 21e édition du Salon international
du tourisme et des voyages (SITEV)
se tiendra du 29 septembre au 2

octobre prochains au Palais des exposi-
tions «Pins Maritimes» (Alger), après un
arrêt de deux ans en raison de la pandé-
mie Covid-19, a fait savoir la directrice
générale de l'Office national du tourisme
(ONT), Saliha Nacer Bey. Les préparatifs

sont en cours pour faire réussir cette
manifestation internationale qui verra la
participation de plus de 200 opérateurs
locaux et étrangers dans le domaine du
tourisme, des voyages et de l'hôtellerie, a
indiqué Mme Nacer Bey. Ce salon est une
occasion pour les opérateurs de promou-
voir leurs offres touristiques et permet
aussi au grand public de découvrir la

diversité touristique en Algérie. Cette édi-
tion sera riche en évènements, a assuré la
DG de l'ONT, relevant qu'elle verra l'expo-
sition des derniers développements du
secteur du Tourisme, dont l'utilisation des
nouvelles technologies de l'information et
de la communication (TIC) et la générali-
sation du numérique dans la promotion
des destinations touristiques en Algérie et

du tourisme local. Il s'agit aussi d'un ren-
dez-vous où opérateurs et acteurs touris-
tiques pourront exposer leurs offres, par-
tager leurs expériences et établir des rela-
tions professionnelles. Des activités scien-
tifiques sur les TIC et la généralisation du
numérique dans le commerce et le touris-
me seront organisées en marge du salon.  

Farid L.

Tourisme 

La 21e édition du SITEV du 29 septembre au 2 octobre à Alger 

L es coûts nets des importa-
tions d'énergie de l'Italie
devraient plus que dou-

bler cette année pour atteindre
près de 100 milliards d'euros
(99,5 milliards de dollars), a
déclaré le ministre de
l'Economie, avertissant que
Rome ne pourrait pas dépenser
indéfiniment pour amortir le coup
porté à l'économie.

L'Italie dépend des importa-
tions pour les trois quarts de sa
consommation d'électricité, ce
qui accroît sa vulnérabilité à la

crise énergétique actuelle de
l'Europe. S'adressant au Forum
annuel des entreprises
d'Ambrosetti, le ministre de
l'Economie, Daniele Franco, a
déclaré que la dette élevée de
l'Italie réduisait sa marge de
manœuvre à l'avenir.

Des mesures visant à aider
les entreprises et les consomma-
teurs à faire face à des factures
énergétiques élevées seront
approuvées la semaine prochai-
ne, après six programmes d'aide
d'une valeur totale de 52 mil-

liards d'euros à ce jour, a déclaré
Franco.

«Continuer à compenser, au
moins en partie, la hausse des
prix de l'énergie par les finances
publiques coûte très cher et nous
ne pourrons jamais en faire
assez», a-t-il déclaré.

Franco a indiqué qu'il était
essentiel de s'attaquer au fonc-
tionnement du marché européen
de l'énergie, où la flambée des
prix du gaz dans un contexte de
contraction des exportations
russes a fait grimper les prix de 

l'électricité. «Ce qui compte, c'est
de ramener le prix du gaz et de
l'énergie à des niveaux
durables», a déclaré Franco.

S'exprimant lors de la même
conférence samedi, le ministre
français des Finances, Bruno Le
Maire, a déclaré qu'il était néces-
saire de rompre tout lien entre le
prix du gaz et celui de l'électrici-
té, en passant à «un découplage
total» des prix du gaz et de l'élec-
tricité. Les importations nettes
d'énergie de l'Italie ont coûté 43
milliards d'euros en 2021, ce qui

correspond globalement aux
années précédentes, à l'excep-
tion de 2020 qui a été affectée
par l'épidémie de virus Covid-19,
a déclaré Franco.
L'augmentation d'environ 60 mil-
liards d'euros attendue en 2022
représente environ trois points
de pourcentage du produit inté-
rieur brut et annulera l'excédent
net des échanges avec le reste
du monde que l'Italie a enregistré
ces dernières années, a averti
Franco.

N. T./ Reuters

Italie

Les coûts d'importation d'énergie doubleront pour atteindre 
100 milliards d'euros
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Pour faciliter aux agricultures le bénéfice du crédit «Rfig»

Par Salem B.

L
e guichet comprend
des représentants de
la Coopérative en
question, de la

Banque de l'agriculture et du
développement rural et du
Fonds de coopération agricole,
dans le but de rapprocher l'agri-
culteur des organismes concer-
nés pour obtenir un prêt «Rfig»,
a expliqué le président de la
CCLS, Cherifi Boumediene. 

Le guichet reçoit et étudie
les dossiers des agriculteurs et
les approuve dans un délai
n'excédant pas trois jours à
compter de la date de dépôt du
dossier, dans le cadre de leur
accompagnement dans les dif-
férentes phases de labours-
semailles, ainsi que les efforts
pour la réussite de la saison de
culture des céréales et du
colza, a indiqué la même sour-
ce, ajoutant que cette initiative
permet de réduire les déplace-
ments des agriculteurs aux dif-
férentes instances formant le
guichet. 

Le même responsable a

appelé les agriculteurs à se rap-
procher de la CCLS pour obte-
nir également une carte client
visant à faciliter l'opération 
d'achat et de vente de céréales
de toutes sortes, soulignant
que la CCLS de Naâma fourni-
ra, à compter d'aujourd'hui, l'en-
semble des besoins en
semences des agriculteurs à
travers la campagne labours-
semailles 2022-2023 . 

Selon la Direction des ser-
vices agricoles de la wilaya,
environ 4 000 hectares seront
consacrés à la céréaliculture
dans la wilaya au cours de la
nouvelle saison, alors que le
secteur a commencé les prépa-
ratifs pour sa réussite en pre-
nant un certain nombre de
mesures, notamment le lance-
ment d'une caravane de sensi-
bilisation qui sillonnera les diffé-
rentes circonscriptions agri-
coles de la wilaya à partir de la
mi-septembre, en coordination
avec la Chambre d'agriculture
locale. 

Le programme de la carava-
ne, qui sera encadré par des
spécialistes issus des instituts

techniques d'agriculture et des
centres de formation profes-
sionnelle et d'apprentissage,
comprend l'information des

agriculteurs sur l'importance de
respecter le parcours technique
de la culture des céréales, le
processus des labours-

semailles, ainsi que l'utilisation
de semences traitées et l'irriga-
tion d'appui, a-t-on indiqué.  

S. B.

M'sila 
200 millions DA
supplémentaires
pour renforcer le
transport scolaire 
Une enveloppe financière
supplémentaire, estimée à 200
millions de dinars, a été
mobilisée en 2022 pour le
renforcement du transport
scolaire à M'sila, a-t-on appris
auprès de la Direction locale de
l'éducation. Puisée du Fonds de
solidarité et de garantie des
collectivités locales, l'enveloppe
financière servira ainsi aux
payements des charges de la
location et la maintenance de la
flotte du transport scolaire, à
travers les communes de la
wilaya de M'sila, notamment
dans les zones éloignées, a
précisé la Direction locale de
l'éducation, expliquant que le
secteur de l'Education utilise
depuis quelques années par
voie de location, des bus du
secteur privé pour renforcer le
transport des scolarisés. Pas
moins de 551 bus assure le
transport scolaire à travers les
communes de la wilaya de
M'sila au titre de l'année scolaire
2022-2023, a noté la même
source, relevant que des bus de
montage national ont été
octroyés à la wilaya au cours
des deux dernières années.
Selon la Direction locale de
l'éducation, la wilaya de M'sila
s'engage à assurer le transport
scolaire des élèves, ceux des
zones d'ombre en particulier, à
travers la mobilisation des
moyens de transport privés et
publics. 

R. R.

D ix-huit écoles primaires
de la wilaya de Chlef
(200 km à l'ouest d'Alger)

seront dotées de divers équipe-
ments numériques au titre d'une
opération menée conjointement
par la wilaya et la Direction de 
l'éducation (DE) dans le cadre
du programme de «l'école numé-
rique», a-t-on appris des services
concernés. Le programme de 
l'école numérique, visant l'amé-
lioration des conditions de scola-
rité des élèves, profitera à 18
écoles primaires des communes
de Chlef, Ténès, Abou Lhassane,
Taougrite, Beni Haoua,

Harchoune, Ouled Farès,
Boukadir, Beni Rached,
Zeboudja, Ouled Ben
Abdekader, Ain Mrane, Brira, El
Karimia, Sobha, Ouled Abbas et
Chettia, a-t-on appris de la cellu-
le de communication de la DE. A
cet effet, des opérations d'entre-
tien, de nettoyage et d'embellis-
sement des établissements sco-
laires concernés, ont été lan-
cées. Des réunions périodiques
seront tenues par des commis-
sions techniques spécialisées et
les parties concernées afin de
garantir la réussite de ce projet
et de veiller à l'entretien des

équipements numériques de
manière à en assurer une exploi-
tation optimale, a expliqué la
même source. Ces écoles seront
équipées en tableaux et tablettes
électroniques, ainsi que d'appli-
cations numériques au titre de
ce projet visant à améliorer le
rendement pédagogique des
enseignants et les performances
des élèves. Cela permettra au
secteur de l'Education d'être au
diapason des évolutions scienti-
fiques et technologiques en
cours.

Cette première opération de
numérisation de 18 écoles pri-

maires à Chlef sera suivie ulté-
rieurement par une 2e visant la
numérisation de 124 autres
écoles primaires, a-t-on ajouté
de même source.

A noter que le secteur de
l’Education à Chlef verra la
réception, à la prochaine rentrée
scolaire prévue le 21 septembre,
de quatre nouveaux établisse-
ments éducatifs, dont deux nou-
veaux lycées de remplacement
d'établissement en préfabriqué à
Chlef et Chettia, d'un autre lycée
au nouveau pôle urbain de
Hoceïnia (Chlef) et d'un CEM à
Beni Haoua. Sara G. 

Chlef 

Vers la numérisation de 18 écoles primaires 

U ne batterie de mesures
«urgentes» a été prise à
Touggourt à l'effet de

réussir la prochaine rentrée sco-
laire (2022 -2023), a-t-on appris
auprès des services de la
wilaya. La démarche intervient
en application des instructions
du wali, Nacer Sebaâ, lors d'une
récente réunion du conseil exé-
cutif de la wilaya, laquelle a per-
mis d'aborder, entre autres, les
préparatifs de la prochaine ren-
trée scolaire. Le chef de l'exécu-
tif local a, à cette occasion, mis
l'accent sur la nécessité de
mobiliser l'ensemble des
moyens afin d'accueillir les
élèves dans de bonnes condi-
tions et d'assurer la réussite de
la prochaine rentrée scolaire,
notamment le transport et la res-

tauration scolaires. A cet égard,
des instructions ont été données
aux services concernés, notam-
ment pour l'ouverture des can-
tines scolaires aux élèves, et ce,
dès le premier jour de la rentrée
scolaire, tout en veillant à amé-
liorer mais aussi à diversifier les
repas servis. S'agissant du
transport scolaire, M. Sebaâ a
souligné l'importance d'atténuer
les difficultés rencontrées par les
élèves relevant des zones
rurales et enclavées, tout en
garantissant une prise en char-
ge optimale en la matière, et
dans des conditions décentes,
signalant que pas moins de 56
bus scolaires ont été affectés
pour assurer le transport au pro-
fit de plus de 3 170 élèves à tra-
vers les différentes communes

de la wilaya. Et pour facili-
ter l'acquisition des manuels
scolaires, le secteur de
l'Education en collaboration
avec les parties concernées, a
ouvert plusieurs points de vente
des manuels scolaires relevant
de l'Office national des publica-
tions scolaires (ONPS), à l'effet
de permettre aux parents
d'élèves des trois cycles d'ac-
quérir les manuels scolaires pro-
posés aux prix plafonnés. Dans
le cadre du programme de soli-
darité en prévision de la prochai-
ne rentrée scolaire, l'opération
de versement de la prime de
scolarité (5 000 DA) au profit de 
31 793 élèves issus de familles
nécessiteuses et celles à faible
revenu, a déjà été entamée, a
fait savoir la même source.

Parallèlement, une commission
composée de représentants du
secteur de l'Education et d'élus
locaux est à pied d'œuvre dans
plusieurs communes pour s'en-
quérir de la situation des établis-
sements éducatifs, plus particu-
lièrement ceux des zones
rurales, dans le but d'identifier
les «points noirs» et les éradi-
quer en urgence. A noter que
sept nouveaux établissements
éducatifs, à savoir quatre écoles
primaires, deux collèges d'ensei-
gnement moyen (CEM) et un
lycée, ainsi que 50 classes d'ex-
tension devraient être réception-
nés dans les trois paliers à
Touggourt, en prévision de la
prochaine rentrée scolaire, selon
la Direction locale de l'éducation. 

A. Y.

Touggourt

Des mesures «urgentes» pour réussir la prochaine rentrée scolaire 

Ouverture d'un guichet unique à Naâma  
Un guichet unique a été ouvert samedi, au siège de la Coopérative des céréales et des légumes secs (CCLS), dans

la wilaya de Naâma, pour faciliter aux producteurs céréaliers le bénéfice du crédit «Rfig», a-t-on appris auprès de
cette coopérative.



Le  Jour D’ALGERIE C u l t u r e Lundi 5 septembre 2022 7

Exposition de Myriam Mohli à Ezzou'Art 

Par Abla Selles

U
ne exposition de toiles
principalement réali-
sées au couteau et
explorant quelques-

unes des infinies nuances de
bleu et ses multiples composi-
tions possibles a été inaugurée,
samedi à Alger, par l'artiste
peintre Myriam Mohli Aoues.

Intitulée «Abstraction du bleu
en folie», cette exposition organi-

sée et accueillie par la galerie
«Ezzou'Art» compte une trentai-
ne d'œuvres entre toiles au cou-
teau, coffrets et petits objets
artistiques de décoration.

Dans ses œuvres, l'artiste
explore dans un premier temps
différentes nuances et mélanges
à base de bleu et propose des
toiles abstraites portées par un
relief de blanc au couteau qui
évoque dans de nombreux tra-
vaux l'écume de la mer et le

mouvement des vagues, un
concept qui se décline en diffé-
rentes palettes de couleurs.

Dans un univers plus végétal,
le mouvement du couteau alter-
nant blanc et différents verts
apaisants est également propo-
sé par Myriam Mohli Aoues qui
enferme en filigrane des formes
parfois à peine suggérées.

Dans d'autres toiles, qui don-
nent l'impression de l'aboutisse-
ment d'un processus de créa-

tion, l'artiste peintre expose des
formes humaines, dans  un élan
plus contemporain, faisant abs-
traction du détail, de la perspec-
tive et du mouvement, pour se
contenter de positionner des
formes dans un univers de cou-
leurs explorant une palette plus
froide sur une trame de noir.

Myriam Mohli Aoues propose
également sa vision d'une ruelle
de La Casbah d'Alger dans une
conception géométrique plus
stricte et des couleurs surréa-
listes, en plus d'un paysage d'au-
tomne réalisé avec minutie.

Outre des toiles, l'artiste pro-
pose aux visiteurs de la galerie
une série de petits coffres déco-
ratifs en bois, portant chacun
une déclinaison des œuvres pro-
posées, en plus de quelques
objets avec une décoration inspi-
rée des motifs floraux de la céra-
mique ou réalisés avec de
simples collages.

Artiste autodidacte qui a per-
fectionné son art,  Myriam Mohli
Aoues, infirmière de formation, a
grandi dans une famille d'artistes
qui lui permettra d'exposer son
travail pour la première fois à
l'âge de 15 ans, dans une expo-
sition en duo avec sa mère en
France.

Elle a exposé ses œuvres à
de nombreuses reprises en
Algérie et en France, en plus 
d'avoir participé à plusieurs
expositions collectives et ateliers
de création.

L'exposition «Abstraction du

bleu en folie» est ouverte aux
visiteurs de la galerie «Ezzou'Art»
jusqu'au 23 septembre. A. S.

 L'artiste peintre Myriam Mohli Aoues expose ses dernières œuvres aux Algérois. Il s'agit d'une nouvelle collection
qui se veut un hymne pour la vie et la lumière. Inauguré samedi à la galerie «Ezzou'Art», l'évènement a été

chaleureusement salué par les passionnés d'art et amis de l'artiste.    

L a première édition des
journées culturelles et
intellectuelles de Mascara

ont débuté samedi à la biblio-
thèque principale de lecture
publique «Dr Yahia-Bouaziz» du
chef-lieu de wilaya, avec pour
slogan «Mon été est plus
agréable dans ma bibliothèque».

La journée d'ouverture de
cette première édition, à l'initiati-
ve de la bibliothèque principale

«Dr Yahia-Bouaziz» de Mascara,
dans le cadre des vacances
d'été, a été marquée par l'organi-
sation d'ateliers destinés aux
enfants âgés entre 8 et 12 ans,
dédiés à la lecture, au dessin et
coloriages, aux contes et à l'ap-
prentissage de l'écriture des his-
toires et des nouvelles.

Ces ateliers, encadrés par
des spécialistes de la biblio-
thèque «Dr Yahia-Bouaziz» et des

hommes de lettres de la wilaya,
ont enregistré la participation de
quelque 195 enfants, selon les
organisateurs.

Le programme de cette mani-
festation de 20 jours comprend
notamment des expositions de
livres consacrés à l'histoire de la
guerre de Libération, à la résis-
tance de l'Emir Abdelkader
contre le colonialisme français et
des livres d'enfants, outre l'orga-

nisation de soirées poétiques et
littéraires destinées aux enfants.

Le jeune public sera au ren-
dez-vous avec la présentation de
pièces de théâtre ainsi que le
lancement de concours sur «le
meilleur petit lecteur», «le
meilleur dessin d'une personnali-
té historique nationale», «le
meilleur petit conte» et «le
meilleur poème (Qaçida)».

F. H.

Journées culturelles et intellectuelles à Mascara

Plusieurs activités au menu  

«J e ne suis pas sûr que
les films aient le pou-
voir d'arrêter la colère»,

se résigne le cinéaste Romain
Gavras, en compétition au
Festival de Venise avec
«Athena», film qui imagine l'insur-
rection d'une cité dans une
France en proie à une guerre
civile.

«On ne sait jamais si les films
ont un impact sur les gens. Moi,
c'est (de voir à l'écran) Marlon
Brando qui m'a donné envie de
fumer... Après, quand on est pétri
d'une colère, je ne sais pas si voir
un film va l'arrêter», a déclaré le
fils de Costa-Gavras lors d'une

interview avec l'AFP sur le Lido.
«Par contre, donner la vision,

comme la tragédie grecque le
faisait, d'un futur noir, c'est inté-
ressant», poursuit le réalisateur,
qui s'est affranchi de tout souci
de réalisme pour ce film coup de
poing, à l'esthétique à mi-chemin
entre «Gladiator» et «Apocalypse
Now», qui plonge dans une cité à
feu et à sang.

Dans le film (en ligne le 23
septembre sur Netflix), qui
empreinte au théâtre antique,
l'insurrection se lève dans une
cité défavorisée, qui demande
justice après la mort d'un jeune.
Hors-champ, la France tombe

dans une guerre civile attisée par
les provocations de l'extrême
droite.

Une telle dystopie «permet
d'explorer un cauchemar, ce que
les choses pourraient devenir, et
de le raconter avec une forme
symbolique», souligne le cinéas-
te, auteur de nombreux clips
musicaux, de Jamie XX à Kanye
West en passant par M.I.A.

«J'ai eu une totale liberté de
tourner», précise Romain
Gavras, qui avait fait polémique il
y a une quinzaine d'années avec
un clip ultra-violent pour Justice.
«Les réactions des gens ne font
pas forcément messe», évacue

l'artiste, qui estime que «ce ne
sont pas les films qui jettent de
l'huile surle feu».

S'il se refuse à tout diagnostic
ou «message» politique, Gavras
se nourrit dans «Athena» de l'ac-
tualité des dernières années, de
la répression des manifestations
de «gilets jaunes» à la montée de
l'extrême droite.

«L'accélération vers le pire, on
la ressent un peu partout dans le
monde, en France, en Grèce, aux
Etats-Unis... On est nourri de tout
quand on fait un film», explique-t-
il.

«Quand un pays est fragile,
c'est très facile de le pousser

dans le précipice et d'exploiter
une ambiance générale», consta-
te le réalisateur, à la façon de
l'extrême droite propageant des
rumeurs toxiques dans «Athena».

En empruntant à la mytholo-
gie antique, «on voulait montrer
de façon intemporelle que les
tensions qu'on vit maintenant,
c'est les tensions qu'on a vécues
depuis la Grèce antique ou
même la préhistoire... C'est tou-
jours la même chose, des inté-
rêts différents qui poussent à la
guerre, au conflit. Et sur le terrain,
c'est les gens qui ont une dou-
leur intime qui vont être en pre-
mière ligne».                         R. I.

Festival de Venise

Les films n'ont pas «le pouvoir d'arrêter la colère» 

Un hymne pour la vie et la lumière 

Suite à une maladie soudaine
L'acteur Mustafa ben
Chakrani n'est plus

Le monde de la culture en
Algérie est en deuil depuis
l'annonce, hier, du décès de
l'acteur Mustafa Ben Chakrani.
C'est après avoir été transféré à
l'hôpital Zmirli et de celui-ci à
l'une des cliniques de la
capitale, en raison d'une
maladie soudaine qui a entraîné
une paralysie, dont  l’incapacité
de parler, qu’il est décédé,
annonce ses amis. Mustafa Ben
Chakrani a été enterré hier
après la prière d'el Asr au
cimetière d'El Alia, à Alger. Un
grand nombre d'artistes et amis
du défunt ont assisté à son
enterrement.   
Suite à cette douloureuse
nouvelle, les artistes et amis de
l'artiste n'ont cessé d'adresser
des messages de
condoléances à la famille de
Mustafa ben Chakrani.  Le
Théâtre national algérien a écrit
sur sa page Facebook : «Avec
beaucoup de tristesse et de
chagrin, et avec des cœurs
satisfaits de la volonté de Dieu,
la famille du Théâtre national a
reçu la nouvelle du décès de
feu, le grand artiste et acteur
Mustafa Ben Chakrani. En
conséquence, la famille du
Théâtre national algérien, et
Monsieur Mohamed Yahyaoui,
directeur général du Théâtre
national, adressent ses plus
sincères condoléances à sa
famille et à toute la famille
artistique».  «Avec beaucoup de
tristesse et de chagrin et avec
des cœurs qui croient en la
cause et le destin de Dieu, nous
avons reçu la nouvelle de la
mort de l'artiste et de l'acteur
Mustafa Ben Chakrani. Avec
cette grande perte, je présente
mes sincères condoléances à la
famille artistique et à la famille
du défunt», écrit Djamel Guermi. 

M. K.
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Par Mourad M.

L
e jeune général
Mahamat Idriss Déby
Itno, autoproclamé chef
de l'État à la tête d'un

Conseil militaire de 15 généraux,
en avril 2021 à la mort de son
père le président Idriss Déby
Itno, avait aussitôt promis un
Dialogue national inclusif et sou-
verain (DNIS) devant déboucher
sur des élections «libres et
démocratiques».

Plusieurs fois reporté, ce der-
nier s'est ouvert le 20 août à
N'Djamena, mais boycotté par la
majorité de l'opposition et deux
des plus puissants mouvements
rebelles armés, il n'a toujours
pas entamé ses travaux sur le
fond, eux-mêmes reportés plu-
sieurs fois, à 15 jours de sa clô-
ture prévue.

Ils devaient être lancés same-
di, mais à la mi-journée, le prési-
dent de ce forum de quelque 
1 400 personnalités censées
représenter toute la société tcha-
dienne a suspendu la séance
jusqu'à aujourd'hui, a constaté
un journaliste de l'AFP.

Afin de laisser un peu plus de
temps à un comité chargé de ral-
lier ceux qui le boycottent et
dénoncent un «monologue»
entre la junte et des personnali-
tés proches. Mais au troisième
jour, samedi, de l'encerclement
par la police et l'armée du siège
des Transformateurs et de
répression brutale de toute tenta-
tive de rassemblement de ce
parti, la principale coalition de
l'opposition, Wakit Tamma, ainsi
que l'un des deux principaux
groupes rebelles armés, le Front

pour l'Alternance et la Concorde
au Tchad (FACT), ont réitéré leur
boycott, en raison notamment de
la «répression».

Jeudi, la police a dispersé à
coups de grenades lacrymo-
gènes une caravane des
Transformateurs qui appelait les
habitants de la capitale à assister
samedi à un meeting de leur
jeune leader, Succès Masra, et
arrêté 84 jeunes militants pour
«manifestation interdite et
troubles à l'ordre public», selon
la police. Vendredi, elle a de nou-
veau dispersé brutalement leurs
rassemblements. M. Masra assu-
rait alors que 164 de ses parti-
sans avaient été arrêtés.

Samedi, les policiers ont de
nouveau tiré des gaz lacrymo-
gènes sur quelques dizaines de
jeunes Transformateurs tentant
de rallier leur siège, a témoigné
un journaliste de l'AFP.

Un impressionnant déploie-
ment de policiers et militaires
bloquait l'accès au quartier et
empêchait les journalistes de tra-
vailler, et étaient arrêtés s'ils ten-
taient de sortir du matériel de
prise de vue, ont témoigné ceux
de l'AFP. En fin de journée, le
quartier était toujours saturé de

gaz lacrymogènes et un camion
de la police a emmené une dizai-
ne de jeunes gens arrêtés.

M. Masra, qui réclame un
«dialogue du peuple» au lieu du
«monologue» DNIS, dénonce sur
sa page Facebook le siège de
son mouvement où il assure être
retranché. «Vous êtes l'âme de
ce peuple qui se met debout
pour la justice et l'égalité. Nous
vaincrons ensemble», écrit-il à
l'adresse des Tchadiens.

Le 20 avril 2021, à l'annonce
de la mort de son père tué en se
rendant au front contre la rébel-
lion du FACT, après 30 années
d'exercice d'un pouvoir autoritai-
re et sans partage, le général
Mahamat Déby avait dissout le
Parlement, limogé le gouverne-
ment, abrogé la Constitution
mais aussitôt promis de rendre le
pouvoir aux civils par des «élec-
tions libres et démocratiques»
après une transition de 18 mois

renouvelable une fois et un
Dialogue national.

L'absence d'une grande partie
de l'opposition politique, d'une
large frange de la société civile et
d'une grande partie des rebelles
les plus puissants au DNIS,
risque de ralentir voire de com-
promettre la réconciliation natio-
nale et de retarder considérable-
ment les élections promises.

Depuis son indépendance de
la France en 1960, l'histoire du
Tchad est pavée de coups d'État,
tentatives et d'offensives
rebelles.

Un très laborieux dialogue
entre la junte et une cinquantaine
de groupes armés – préalable
requis pour le DNIS – s'est soldé
le 8 août par un accord de paix,
mais il a été signé par une qua-
rantaine de mouvements, deux
des trois réellement actifs l'ayant
rejeté, dont le FACT.

M. M.

Tchad

«L' ennemi (...) allié avec
une force étrangère
(...) a entamé une

guerre totale», accuse le com-
mandement tigréen.

Le gouvernement éthiopien
n'a pas répondu aux sollicita-
tions de l'AFP. Dans un commu-
niqué, il a simplement indiqué
que l'armée restait en «posture
défensive pour contrer les
attaques lancées dans toutes les
directions par les rebelles».

Il s'est indigné de la «rhéto-
rique des deux camps de la com-
munauté internationale», qui met
sur le même pied «le gouverne-
ment et une clique belligérante».

Après cinq mois de trêve, les
combats ont repris le 24 août
autour de la pointe sud-est du
Tigré entre gouvernement fédé-
ral éthiopien et autorités rebelles
du Tigré, en conflit depuis
novembre 2020 et qui s'accusent
mutuellement d'avoir déclenché
ces nouvelles hostilités.

Lors de la première phase du
conflit, les forces érythréennes
avaient déjà épaulé l'armée
éthiopienne envoyée au Tigré
par le Premier ministre éthiopien,
Abiy Ahmed, pour déloger les
dirigeants de la région, qui
contestaient son autorité et qu'il
accusait d'avoir attaqué des
bases militaires.

Les militaires érythréens ont

été accusés de multiples exac-
tions.

Les autorités rebelles du
Tigré sont les dirigeants du Front
de libération du Peuple du Tigré
(TPLF), parti qui a gouverné de
fait l'Éthiopie durant près de 30
ans jusqu'à l'arrivée au pouvoir
d'Abiy Ahmed en 2018.

De 1998 à 2000, un conflit
meurtrier a opposé l'Éthiopie et
la jeune Érythrée – ancienne
province éthiopienne indépen-
dante depuis 1993 – autour de
différends sur le tracé de la fron-
tière avec le Tigré et enraciné
une haine tenace entre Asmara
et le TPLF.

Après l'avoir longtemps nié,
M. Abiy – Nobel de la paix en
2019 pour sa réconciliation avec
l'Érythrée – a admis en mars
2021 la présence de troupes
érythréennes au Tigré, assurant
qu'elles étaient sur le départ
sans que cela pu être vérifié.

Mercredi, les rebelles avaient
dit être attaqués, déjà, par des
troupes éthiopiennes et éry-
thréennes dans le Wolkait, un
district de l'ouest du Tigré.

Dans la région de l'Amhara,
au sud du Tigré, l'armée éthio-
pienne – épaulée par les forces
régionales et des milices locales
– a mené jeudi des «tentatives
répétées de percée», ont indi-
qué les rebelles tigréens qui,

ces derniers jours y avaient pro-
gressé d'une cinquantaine de
kilomètres. Si toutes ces affir-
mations sont exactes, les com-
bats, initialement localisés
autour de la pointe sud-est du
Tigré, se déroulent désormais
sur trois fronts : au sud, dans
l'ouest et dans le nord de la
région.

La capitale Mekele a, en
outre, été la cible de deux raids
aériens depuis la reprise des
combats.

Largement inaudible, la com-
munauté internationale a multi-
plié depuis une semaine les
appels à l'arrêt des combats.
Mais les espoirs de négocia-
tions entrevus depuis juin sem-
blent désormais loin.

Londres a jugé jeudi «catas-
trophique» le retour des com-
bats en Éthiopie et estimé que
les «forces tigréennes doivent
cesser de combattre en
Amhara» et «les forces éry-
thréennes doivent quitter le
Tigré».

Rapidement défaits en
novembre 2020 par les troupes
envoyées par M. Abiy pour délo-
ger l'exécutif du Tigré, les
rebelles ont repris mi-2021 la
quasi-totalité de la région – à
l'exception de l'ouest – lors d'une
contre-offensive qui les a vus
s'approcher d'Addis-Abeba.

Les rebelles dénoncent une offensive
«conjointe» de l'Éthiopie et de l'Érythrée

Tigré

Dialogue national encore suspendu, 3e jour
de répression de manifestations

 Le dialogue de réconciliation nationale lancé il y a deux semaines
par la junte militaire au Tchad a de nouveau été suspendu samedi,

après trois jours de siège par les forces de l'ordre d'un parti de
l'opposition et de répression brutale de ses rassemblements.

A lors que des rumeurs de plus en plus persistantes évo-
quent le sabotage de Valérie Pécresse qu'aurait mené l'ex-
président Nicolas Sarkozy lors de l'élection présidentielle,

Les Républicains tentent d'avancer et de retrouver leur place sur
la scène politique française. Certains assurent effectivement que
l'échec monumental rencontré par la candidate LR lors des der-
nières élections présidentielles découlerait d'une stratégie du
silence et de l'indifférence concoctée par l'ancien président de
droite qui avait décidé, dit-on, de placer ses billes dans le camp
d'Emmanuel Macron. En effet, tout au long de la difficile cam-
pagne de Valérie Pécresse, Nicolas Sarkozy est resté muet. Il ne
lui a jamais apporté un soutien officiel, pas plus qu'il ne s'est
rendu à l'un de ses meetings. Pire encore, en plus de ses excel-
lentes et notoires relations avec Emmanuel Macron, il a même pu
multiplier les critiques contre la candidate de son parti, toujours
en privé, mais fréquemment repris par la presse. Et la défaite de
Pécresse avec un score humiliant de 4.8 % n'a pas été que la
sienne. Car c'est la candidate de tout le parti, qui a gouverné à de
multiples reprises la France, qui a encaissé l'échec de sa candi-
date. Aujourd'hui, LR tente de se reconstruire et de redevenir le
grand parti qu'il fut il y a encore dix ans. Pour ce faire, les
Républicains se cherchent un nouveau président qui saura
renouveler leur image tout en regagnant la confiance de tous
ceux qui ont déserté chez Macron ou chez Marine Le Pen. Cette
semaine, François Fillon est sorti de sa réserve pour intervenir
sobrement dans la course à la présidence LR. D'ordinaire discret
depuis l'affaire des soupçons d'emplois fictifs de sa femme, en
particulier sur les réseaux sociaux, l'ancien candidat malheureux
à la présidentielle 2017 a tenu sur Twitter à apporter son soutien
à Bruno Retailleau, candidat à la présidence des Républicains.
«C'est un un ami fidèle sur lequel j'ai toujours pu compter dans les
moments difficiles. Il a des convictions solides, une expérience
forgée sur les terres de Vendée et des Pays de la Loire», juge l'an-
cien Premier ministre, avant d'ajouter : «Il a démontré au Sénat sa
capacité de rassemblement et son sens de l'intérêt général. Il
saura conduire le renouveau des Républicains, préalable indis-
pensable au redressement national». Le patron des sénateurs LR
est de longue date un fidèle de François Fillon. Bruno Retailleau
coordonnait la campagne 2017 et a été tout le long dans le noyau
dur des proches du candidat. Il est d'ailleurs encore président de
Force républicaine, un club politique rassemblant les fillonistes.
Reste à voir si ce soutien aura un effet bénéfique ou non sur la
candidature de Retailleau, qui avait été pressenti en 2021 pour
participer au congrès LR qui avait désigné le candidat à la derniè-
re présidentielle, mais avait finalement jeté l'éponge. Aujourd'hui,
en intégrant la course à la présidence de son parti, il devra affron-
ter Éric Ciotti qui avait été la grande surprise du dernier congrès
LR et qui pourrait bien en décembre prochain être le nouveau
patron de la droite. F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Soutien
Commentaire 
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Par Mahfoud M.

L
es Verts qui sont arrivés
à ce stade de la compé-
tition après avoir écarté
le voisin tunisien aux tirs

au but (3/1), ambitionnent de
passer le cap saoudien pour
atteindre la finale, même si la
mission ne sera pas de tout
repos. En effet, la sélection
nationale affrontera pratique-
ment la meilleure équipe du
tournoi, sachant que les
Saoudiens investissent énormé-
ment dans les jeunes sélections,
comme c’est le cas avec les U
20 qui  ont remporté le tournoi
arabe à deux reprises. Le coach
national, Arezki Remmane,
devrait compter sur ses barou-
deurs, notamment Mouslim
Anatouf, pour faire la différence.
Mais il devra également faire très
attention, en verrouillant derrière
et en ne laissant pas d’espace à
l'adversaire qui pourrait en profi-
ter. Remmane est conscient de
ce qui attend son équipe lors de
ce match. Il dira à ce propos :
«Nous allons affronter la meilleu-
re équipe dans ce tournoi. La
sélection saoudienne renferme
en son sein de très bonnes indi-

vidualités. Elle est également
très compacte sur le plan collec-
tif et prône souvent un jeu offen-
sif. Mais cela ne veut pas dire
que nous allons nous présenter
sur le terrain en victimes expia-
toires, car nous avons aussi des
atouts à faire valoir». 

Revenant sur ce match face à
la Tunisie, le technicien algérien
a souligné qu'il craignait que
cette partie ait des répercus-
sions négatives sur la forme
physique de ses joueurs qui ont
été contraints à déployer
d'énormes efforts sur le plan
physique avant que la chance
ne leur sourit lors de la fatidique
opération des tirs au but.
«Certes, nous avons un jour de
récupération supplémentaire par
rapport à notre adversaire de
lundi (aujourd’hui) vu que les
Saoudiens ont joué leur quart de
finale le lendemain de notre
match. Mais dans ce genre de
compétition, il est difficile de
récupérer rapidement, d'autant
plus que nous avons évolué sur
un terrain en mauvais état qui
nous a obligés à faire des efforts
physiques supplémentaires», a
ajouté le coach national.

Rezki Remmane s'est dit, en

outre, optimiste au sujet du
retour des siens sur le terrain du
stade de Sig où ils ont évolué
pendant le premier tour, poursui-
vant toutefois que l'apport du
public pourrait être une arme à
«double tranchant», car il est dif-
ficile de gérer les émotions des
joueurs de cette catégorie d'âge,
selon ses dires. Pour sa part,
l'entraîneur de la sélection saou-
dienne, qui a étrillé l'Irak en
quarts de finale (4-1),
Abdelwahab Al Harbi, a estimé
que les deux antagonistes vont
aborder la partie «à chances
égales». «Certes, nous sommes
en train de monter en puissance
au fil des matchs dans ce tour-
noi, mais nous allons affronter
une bonne équipe algérienne. Il
est difficile d'avancer le moindre
pronostic concernant le vain-
queur, d'autant que le niveau des
deux formations est très rappro-
ché», a-t-il dit. La première demi-
finale de la 4e édition de la Coupe
arabe opposera l'Algérie à
l'Arabie saoudite (16h30), alors
que la seconde mettra aux prises
le Maroc au Yémen (20h00). Les
deux rencontres, prévues aujour-
d’hui, auront pour théâtre le nou-
veau stade de Sig. M. M.  

Coupe arabe (U17) ½ finales (Algérie-Arabie saoudite) 

Les Verts pour une place au soleil 
 L'équipe nationale algérienne U 17 affronte aujourd’hui l'Arabie

saoudite pour le compte des demi-finales de la Coupe arabe des
nations. 
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CR Témouchent 

Accord trouvé avec l'entraîneur
Djamel Benchadli   

La direction du CR Témouchent a trouvé un accord avec l'entraî-
neur Djamel Benchadli pour succéder à Salem Laoufi à la tête de la
barre technique du club de Ligue deux de football (Gr. Centre-
Ouest), a-t-on appris, samedi, de ce dernier. 

Djamel Benchadli, inactif depuis trois saisons, a accepté de
prendre en main le CRT à moins de deux semaines du coup d'envoi
du championnat du deuxième palier, dont la première journée est
fixée au 16 septembre. Il devra entamer son travail dans «les pro-
chaines heures», a fait savoir la même source. 

Le CRT, qui a raté de peu l'accession en Ligue 1 lors des deux
précédents exercices, vient de se séparer de son désormais ex-
coach Salem Laoufi, qui n'a tenu en poste que l'espace de trois
semaines, rappelle-t-on. 

La formation de l'Ouest du pays, qui a encore connu des change-
ments sensibles au niveau de son effectif, entend viser à nouveau
l'accession, sachant que seul le premier de chacun des deux
groupes qui composent la Ligue 2 se hissera parmi l'élite en fin
d'exercice en cours. 

Les Rouge et Blanc, qui vont être domiciliés pour la deuxième sai-
son de suite au stade communal Embarak-Boucif, poursuivent leur
préparation estivale en disputant ce week-end un troisième match
amical qu'ils ont remporté face au nouveau promu en Ligue 2, le
CRB El Mechria (3-1). Auparavant, les gars d'Aïn Témouchent ont
joué deux rencontres qui se sont soldées par une défaite contre le
MC Oran (2-1) et une victoire face au WA Tlemcen (3-2).

L'EN à 90'
de la finale 

Cinq clubs nationaux et
trois  étrangers participeront à
la 4e édition du Tournoi inter-
national de futsal féminin, pré-
vue en octobre prochain (26-
30) à la salle OMS
«Guendouza» à Akbou
(Béjaia), a révélé la cellule de
communication du CSA Club
Football Akbou, sur la page
Facebook du club. En plus du
CF Akbou, club organisateur,
de l'USF Béjaia, de la JF
Khroub, d'Afak Rélizane et de
l'ASE Alger Centre, la nouvelle
édition du traditionnel tournoi
féminin aura comme invité,
cette fois, les clubs de Bondy
Cécifoot (France), Al Majd de
Sidi Bouzid (Tunisie) et une
sélection palestinienne. Selon
le système de compétition qui
devrait être adopté, ce sera
deux groupes de quatre où

seront répartis les huit clubs.
Après un premier tour, les
deux premiers se qualifieront
aux demi-finales, puis la fina-
le. 

En attendant de fixer les
dates de la compétition, ainsi
que le coup d'envoi, le comité
d'organisation s'attelle à réunir
les meilleures conditions pour
réussir l'événement, comme il
est d'usage. Outre les matchs
officiels du tournoi, les organi-
sateurs comptent tenir
d'autres activités et solliciter,
pour la circonstance, les habi-
tuels partenaires, à l'image du
ministère de la Jeunesse et
des Sports,  la Fédération
algérienne de football (FAF),
la Direction de la jeunesse et
des sports et des loisirs
(DJSL) et les autorités locales
de la ville d'Akbou.   

Tournoi international féminin de futsal

Participation de 8 clubs
à la 4e édition à Akbou   

La Fédération algérienne de
jiu-jitsu œuvre à numériser ses
structures avant la fin du mois
d'octobre prochain, a-t-on
appris, samedi à Tiaret, du vice-
président de cette instance, Saïd
Fassi. 

En marge de la clôture du
stage national des entraîneurs,
qui a eu lieu à Tiaret, Saïd Fassi
a indiqué à l'APS que l'opération
de numérisation s'inscrit dans le
cadre de la convention récem-
ment signée entre la fédération
et la société «Sport T. Data», spé-
cialisée dans l'organisation des
compétitions sportives interna-
tionales. Grâce à cette procédu-
re, les athlètes activant dans les
championnats locaux et natio-
naux pourront augmenter leurs
chances de participer aux com-
pétitions mondiales en calculant
leurs résultats locaux conformé-
ment aux lois internationales,
selon le même responsable.

L'opération de numérisation
concerne actuellement 8 483
athlètes inscrits dans 183 clubs
affiliés à dix associations de
wilaya, où un fichier numérique
est préparé pour chaque athlète,
comprenant son parcours précis
du début de sa carrière jusqu'à
sa retraite. Selon Saïd Fassi,
cette mesure contribuera à
mettre en avant une élite
capable de remporter des titres
continentaux et mondiaux, ainsi
qu'à protéger le parcours des
athlètes. 

Il a estimé que le jiu-jitsu sera
le sport qui remportera le plus
de titres d'ici six ans, grâce au
programme ambitieux mis en
œuvre, car il repose actuelle-
ment sur la diffusion de sa pra-
tique à une plus large échelle,
avec le début des compétitions à
partir de 2024, qui sera suivie de
la phase de la participation mon-
diale.  

Jiu-jitsu

La Fédération algérienne œuvre
à numériser ses structures 

L e MC El Bayadh, nouveau
promu en Ligue 1 de foot-
ball, a réussi un exploit

retentissant en s'imposant same-
di après-midi devant la JS
Saouara sur le score de 2 à 0,
pour le compte de la 2e journée
de compétition, décrochant son
premier succès parmi l'élite.
Battu lors de la 1re journée par
l'USM Alger (1-0), le MC El
Bayadh a marqué ses premiers
points en Ligue 1, grâce aux
buts de Moussaoui (45e+3e,
penalty) et Ghrab (75e). Réduit à
dix dans le dernier quart d'heure,
les joueurs d'El Bayadh ont réus-
si à tenir le score face à une
coriace équipe de la JS Saouara

qui restait sur un succès contre
le MCA (2-0) lors de la journée
inaugurale. A la faveur de ce
succès, MC El Bayadh (3 pts)
rejoint son adversaire du jour, la
JSS, le Paradou AC et le RC
Arbaâ à la cinquième place du
classement. Les deux autres ren-
contres de cette deuxième jour-
née, disputées samedi, oppo-
sant le MC Alger à l'US Biskra et
l'HB Chelghoum-Laïd à l'ASO
Chlef, se sont soldées par des
scores de parité (0-0). Avec ce
nouvel échec, le MC Alger, qui
peine à démarrer sa saison, se
retrouve dans le bas du classe-
ment avec un petit point au
compteur, aux côtés du HB

Chelghoum-Laïd, du NC Magra
et du MC Oran, alors que l'ASO
Chlef, vainqueur lors de la 1re

journée devant la JS Kabylie (1-
0), glisse à la quatrième avec 4
points. Le dernier match comp-
tant pour cette 2e journée de la 
L 1, a vu l'Entente de Sétif 
s' imposer devant le RC Arbaâ
sur le score de 1 à 0. Le but
Sétifien a été inscrit par Zamoum
(43e). A la faveur de cette victoire,
l'ESS (4 points) rejoint l'ASO
Chlef à la 4e place du classe-
ment, alors que le RC Arbaâ (3
pts) occupe le 6e rang, conjointe-
ment avec le Paradou AC, la JS
Saoura et le MC El Bayadh.  

Racim S.

Ligue 1 algérienne (2e journée)

MC El Bayadh écrit l'histoire  



LE PERSONNEL d’exploitation du métro d’Alger a observé, hier,
un arrêt de travail de quelques heures. «L’EMA s’excuse auprès de
ses usagers pour cet arrêt de travail survenu inopinément et sans pré-
avis», a indiqué l’Entreprise du métro dans un communiqué. La repri-
se de l’exploitation a eu lieu en fin d’après-midi.

R. N.
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Par H. Cherfa

«Trois individus ont été
arrêtés au cours de
cette opération pour

commerce illicite d’alcool»,
indique la cellule de la communi-
cation et relations publiques du
groupement de la Gendarmerie
nationale de la wilaya de Béjaïa.
Et d’ajouter : «Les unités d’al-
cool saisies ont été stockées par
les mis en cause dans deux
entrepôts situés à Ichekaven,
commune de Feraoune, dont
l’un d’entre eux est supposé être
un magasin de vente de tissus et
l’autre un garage situé au village
Tissa, municipalité voisine de
Béni Djellil». Selon la même
source, «les trois individus ont
été présentés devant le procu-
reur de la République près le tri-

bunal d’Amizour et la marchandi-
se a été remise aux services des
Domaines». Les éléments de la
gendarmerie de Béjaïa ont éga-
lement arrêté le même jour à
Oued-Ghir, un individu âgé de
34 ans pour possession de 20
comprimés psychotropes de
marque  «Kietyl» 05mg.
«L’interpellation a eu lieu derriè-
re un immeuble du pôle urbain
d’Ighzer-Ouzarif. «Le dealer a
été présenté devant le procureur
de la République près le tribunal
de Béjaïa», indique la cellule de
communication du groupement
de la Gendarmerie nationale de
la wilaya de Béjaïa. En outre, 5
quintaux de viande impropre à la
consommation ont été saisis le

28 du mois passé au village
Ibachiren, commune d’Oued-
Ghir. Selon la cellule de commu-
nication du groupement de la
Gendarmerie nationale, «la mar-
chandise a été transportée dans
un camion frigorifique de
marque KIA, conduit par un
jeune homme âgé de 28 ans,
natif de la région». Et d’ajouter :
«Elle a été interceptée par les
éléments de la Gendarmerie à
hauteur d’un point de contrôle
dressé sur la RN 12 reliant Béjaïa
à Tizi-Ouzou». «La marchandise
avariée a été détruite après l’avis
des services d’hygiène de la
commune», souligne la même
source. H. C.

Commerce illicite à Béjaïa

Saisie de quantités d'alcool,
de viande et de drogue

 4 735 bouteilles d'alcool de différents volumes et de fabrication locale
ont été saisies le 25 du mois passé par les éléments de la bridage de la
Gendarmerie nationale d'Amizour au village Ichekaven, commune de

Feraoune.

Accidents de la circulation

QUATRE personnes ont
trouvé la mort et 251 autres ont
été blessées dans des acci-
dents de la circulation survenus
ces dernières 24 dernières
heures à travers le territoire
national, selon un bilan établi,
hier, par les services de la
Protection civile. 

Selon le même bilan, les
plongeurs de la Protection civile
de la wilaya de Boumerdès sont
intervenus pour le repêchage
du corps d’un enfant âgé de 10
ans, mort noyé en mer à la
plage Hadjret Dauphin. 

A Annaba, les éléments de la
Protection civile sont intervenus
pour prodiguer des soins de

première urgence à 7 per-
sonnes à l’intérieur de leur
domicile, incommodées par le
monoxyde de carbone émanant
d’un chauffe-eau à la rue
Bezrad- Hocine. Concernant la
lutte contre les feux de forêt, de
maquis et de récolte, les ser-
vices de la Protection civile sont
intervenus pour l’extinction de
39 incendies de couvert végétal,
dont un incendie de forêt (1 ha
brûlé), 3 de maquis (4 ha brû-
lés), 16 de broussaille (7 ha brû-
lés) et 19 autres de récolte. 

Les pertes sont estimées à
600 bottes de foin, 378 arbres
fruitiers et 45 palmiers, ajoute la
même source. 

4 morts et 251 blessés en 24 heures 

Alger

Metro d'Alger   

Grève surprise des travailleurs 

LES ÉLÉMENTS de la
Gendarmerie nationale de la
wilaya de Sétif ont procédé au
démantèlement d’un réseau cri-
minel organisé, composé de 12
individus activant dans plusieurs
wilayas du pays et spécialisé
dans le stockage, le transport et
le trafic de drogue, et saisi plus
de 5 quintaux de cannabis.
L’affaire a été déclenchée suite à
des informations confirmées, fai-
sant état d’une importante quan-
tité de drogue chargée à bord
d’un véhicule devant transiter
par le territoire de compétence
vers une wilaya de l’est du pays
via des routes nationales, a indi-
qué un communiqué des ser-
vices de la Gendarmerie natio-
nale. 

Exploitant ces informations,
les éléments de la Gendarmerie

nationale ont mis sur pied un
plan qui s’est soldé par l’inter-
pellation du conducteur, a ajouté
la même source, précisant que
la fouille du véhicule avait permis
de découvrir une importante
q u a n t i t é d e d r o g u e .
L’intensification des investiga-
tions qui ont concerné plusieurs
wilayas du pays ont donné lieu
au démantèlement du réseau
constitué de 12 individus, et à la
saisie de plus de 5 quintaux de
cannabis, de 10 véhicules et
d’un motocycle, outre un appa-
reil de communication et un
montant considérable, précise-t-
on de même source. Les mis en
cause ont été déférés devant le
procureur de la République terri-
torialement compétent, a conclu
le communiqué. 

Samy L.

Sétif

Plus de 5 quintaux de cannabis
saisis et 12 individus arrêtés 

LA BRIGADE territoriale de la
Gendarmerie nationale de Sidi
Abdellah (Alger) a retrouvé, au
courant de cette semaine, un
enfant disparu et l’a remis à sa
famille, a indiqué, hier, un com-
muniqué des services de la
Gendarmerie nationale. L’enfant
qui s’était égaré a été retrouvé
devant la gare de train de Sidi
Abdellah, précise la même sour-
ce. «Suite à un appel télépho-
nique reçu par le centre des opé-
rations du groupement territorial
de la Gendarmerie nationale à
Alger via le numéro vert 1055, fai-
sant état de la présence d’un
enfant mineur de 12 ans à la gare
de train de Sidi Abdellah, les élé-
ments de la brigade territoriale

de la Gendarmerie nationale se
sont rendus sur place et l’ont
emmené au siège de la brigade
avant de le remettre à sa famille à
Ouled Fayet», ajoute le commu-
niqué.

Par ailleurs, «la brigade de
protection des mineurs relevant
de la Gendarmerie nationale
d’Alger ont intensifié les opéra-
tions de sensibilisation et de pré-
vention contre les fléaux sociaux
et toutes les formes de délin-
quance à travers les lieux fré-
quentés par les mineurs, notam-
ment durant l’été. 130 patrouilles
et 84 campagnes de sensibilisa-
tion ont été effectuées», conclut
le communiqué. 

Malek T.

Un enfant disparu retrouvé et
remis à sa famille à Sidi Abdellah Sécurité extérieure 

LE GÉNÉRAL d’Armée, Saïd
Chanegriha, chef d’état-major de
l’Armée nationale populaire
(ANP), a présidé, samedi, l’ins-
tallation officielle du général-
major M’henna Djebar dans les
fonctions de directeur général
de la documentation et de la
sécurité extérieure, indique un
communiqué du ministère de la
Défense nationale.

«Au mom de Monsieur le pré-
sident de la République, chef
suprême des Forces armées,
ministre de la Défense nationale
et conformément au décret pré-
sidentiel du 1er septembre 2022,
j’installe officiellement le géné-

ral-major M’henna Djebar dans
les fonctions de directeur géné-
ral de la documentation et de la
sécurité extérieure, en remplace-
ment du général-major
Abdelghani Rachedi», a indiqué
le général d’Armée Saïd
Chanegriha.»

«Aussi, je vous ordonne de
travailler sous son autorité et
d’exécuter ses ordres et instruc-
tions dans l’intérêt du service,
conformément au règlement
militaire et aux lois de la
République en vigueur, et par
fidélité aux sacrifices de nos
vaillants Chouhada et aux
valeurs de notre Glorieuse

Révolution», a ajouté le chef
d’état-major de l’ANP. Cette
occasion était une opportunité
pour le général d’Armée de don-
ner aux cadres et personnels de
cette direction «un ensemble
d’instructions et d’orientations, à
travers lesquelles il a mis l’ac-
cent sur la nécessité de fournir
davantage d’efforts au service
de l’Algérie et pour préserver
ses intérêts suprêmes».

Le général d’Armée a super-
visé, ensuite, la cérémonie d’ap-
probation du procès-verbal de
passation de consignes, ajoute
la même source.

F. O.

Le général-major M'henna Djebbar nouveau directeur général


